
Il s'est alors produit u
typique:

Le préposé à la distril
billets a été prendre aux C
les noms de ces messieurs
pitres où ils siègent, deux
et c'est dans cette dispos
ont reçu leurs cartes et se
vés, fatalement, liés les u
tres, comme les galériens a
boulet. Bien plus, l'ordr
ment de ces billets, ainsi
respectait la répartition o
sièges.

Pour les profanes, cela
cune importance, mais po
bituée, comme moi, de l'en
lementaire, il n'y avait r
drôle.

De la loge où je me tr
cée et d'où j'examinais
pouvais apercevoir nos 1
par couples, aux mines s
même compagnie que s'ils
à légiférer.

Avec cette seule diff
l'auguste président étai
devant eux, par une den
rouettante et court vêti
évolutions semblaient l
beaucoup plus que les de
troisièmes lectures.

Personne ne songeait
l'ajournement.

Il faut donc que je do
exemple, et que je baisse

A blientôt.
Yvette F

Le bien nérite toujour
- même à ceux qui ne
pas.

e..
C'est une myopie mora

pas voir plus loin que
son intérêt.

e..
Il n'est presque aucun

n'ait la fierté d'êtr ce
aui n'ait cependant, le

e..

n incident

bution dos
jommules,
sur les pu-
par deux,
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ition qu'ils C-tait un soir de l'été dernier. Le
sont trou- soleil s'endormait avec des tirants
ns aux au- de blé mur se disersat au loin en
u commun de. gerbes touffues, pour se

e de place- plu tard dans un ciel
accouplés, ment se crépusulisalt. Au loin se
fficielle dei desinaient les Laurentides, dont le

sommet se grarnissait d'un11 rub'an
n'avait au- aussi frisé que la parure
ur une ha- d'une jolie ; dans un nuage
ceinte par- plus sombre, telle que le bel (Pil d'u-

ien de plus ne A au , premi-re étoile in-
lait, elle montait [ltemen(ýit dans. cet-

ouvais pla- te nappe tantôt vacillante
la salle, je comme si elle allait
héros, assis tôt lumineuse. Je me disis, avec c
ièges, et, en besoin inhéret à notre nature, nous
eussent été poussant à Vouloir connaître le

érence, que "oÙ vas-tu dan, ta lêrcheaérien
t remplacé, ne, brillant luminaire des nuits

doielele pi- valed u i ?
ted dont les Unerb voix ufytées semlait ne
,s intéresser spondre en riaurntiemado à la

lame qui gait, demande au ent

qui rpire, danIde au laayro qui
àd proposer s'évanouit, femm vont ns endae à

lutt four qui mlltie sul la tei'rass-
ne le laton Sel suivant sans interrption, let
le rideau, grands, les pe-tits, les jeunies, les>

vieux, les pensants, lesnociants
rondeusc. où voniet-il? lis parcirnt tos, a

m m tines.d l te diu plaisir, cei
ficelle co)ndisant aut mme but,l'tr

s d'être ànit. L'éternit, not renfarman, t h

le méritent ouleide 'existen lu
maille; l'éternité, aul rideau si ép[)ii
qu'auicune sience, a:cune découver

e que, de " ne te n'a pi encore en soulever le pli n-
l e bout de p:Ilus léger; l'é-ternité où sont déjà en

trés tant de gloires, tant de génies
tant de talents msblimres l'éternité

homme et gardant dans son mtère Jaloux

u'il e qst et nos parents, nos amis, nos affection
tles plus chères. O êes-vous allée

âmes d'élite que nous regrettons
dains l'espace, dans 1 nair, dans e
tourbillon ae toutes ihoues qui nou

presque. tou- entoure? enteniez-vous encore, nn
*S.at4 ( mi cmeris, emos plaeurs, nos sangltis? Sit

v-vous d'e re faios .uti, mos re

vers? voyez vous nos joies, nos dou-
leurs, nus désespérances?

Mes pensées évoluaient ainsi vers
l'inconnu, tantôt tristes, tantôt joy-
cuses, suivant inconsciemment les
nuances de la musique. Cependant,
j'écoutais sans entendre, je regardais
sans voir, tout m0i-n iI'était plus
sur la terrasse ; mais dans ce pas-
sé que l'on a vécu, que l'un voudrait
revivre, ce passé attachant, que l'on
voudrait relire, l'heure évanouie qui
ne sonnera plus, le chant joyeux et
doux d'un oiseau envolé, le parfum
d'une fleur cueillie dans un beau jour,
Tous ces souvenirs chers du vieux ca-
lendrier, ensevelis, hélas! sous les
cendres du temps, se réveillaient sou-

dain, leur feu n'était point mort, je
l'avais cru éteint ; mais on a beau
vouloir, il est au fond de l'&ie un
coin bleu de son ciel qu'on ne peut
estomper, et les rayons de l'astre
l'ayant ensoleillé semLlen t parfois re-
luire de leur ancienne clart. C'est
cette nymphe chère, venant nous vi-
siter, dans a marche ondulée elle
glisse, vaporn'use 1eauté, elle se pen-
cIhe vers nous, elle nous enlace, elle
nous baise, et ses 1 aisers convulsifs
nous rendent les sublimes tendresses
qiue la cruelle Mort trop tôt nous a
ravies. O! illusion divine, plane sou-
vent sur nos têtes, tu nous rapportes
comme un écho fidèle l'ivresse de nos

- bonheurs, le rêve de nos rêves, tu es
i d'un autre monde la messagère céles-
- te, tu fais revivre les visions éva-
3nouies sous8 les brume-s des a.ns, lors-

- que nous avons la nostalgie du pas-
wl, fé'e bienfaisante, tu viens vers
nous, tu es l'oasis dul dé8ert où va
sle rafralehir le pau vre voyageur

i pour trouver la force deý continuer sa
srou te,

Je restai. ainsi longtemps sur la
c terrasse ensevelie dans ma ml-anco-
9 lie;, puis de souvenirs (ýn souvenirs,
s je rovins jusqu'à cleux dul jour Lmme:

l'intérêt si profond que j'avais r-s
~-sent i visitn l'anciennel demeure


